
HOMÉLIE DU 25  e   DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE (Année C)  

Am.8,4-7/ Ps.112 / 1Tim.2,1-8 / Lc.16,1-13

Frères et sœurs,

les textes de ce dimanche nous le redisent clairement. On ne peut servir deux maîtres à la fois. Si l’homme
veut connaître la plénitude de la vérité et être sauvé d’une mort éternelle, il lui faut se tourner vers le Dieu
unique,  vivant et vrai.  La vérité ne se divise pas et ne se mélange pas avec d’autres vérités relatives et
éphémères. Paul le rappelle avec force : il n’y a qu’un seul médiateur entre Dieu et les hommes, et c’est le
Christ Jésus, le Fils unique de Dieu, Dieu fait homme pour donner sa vie en rançon pour la multitude.

Le Seigneur Jésus nous met en garde contre toute corruption de notre foi et de notre vie chrétienne. Nul ne
peut servir deux maîtres à la fois. Si tu es chrétien, tu dois vivre en chrétien : que tu sois évêque, prêtre ou
laïc, ta règle de vie, c’est l’Evangile. Ta famille, c’est l’Eglise. Universelle, fraternelle et centrée sur la personne
du Ressuscité. 

Ta vie dans le monde doit prendre tous les aspects d’un témoignage et d’un appel à la foi. Quel que soit ton
métier ou ton réseau social, tu dois vivre dans la fidélité à ton baptême. Le trésor de la foi que tu portes en toi
est aussi destiné à tous les hommes. Par le témoignage de ta vie, le Christ Jésus doit pouvoir toucher tous les
cœurs.

Tu ne dois pas ressembler à ces mauvais riches, dénoncés par le prophète Amos, qui méprisent les fêtes
religieuses et n’aspirent qu’à tromper leur prochain et à dépouiller le pauvre pour s’enrichir personnellement.
Tu dois même lutter contre ces pratiques avilissantes qui font de l’argent une idole ! Partout, tu dois voir dans
le pauvre une figure contemporaine du Fils de l’Homme souffrant et mis à mort pour nos péchés. 

Dans sa parabole sur le gérant trompeur, Jésus se moque des pratiques malhonnêtes des puissants de ce
monde.  Le  maître  abusé  demande à  son  gérant  malhonnête  de  lui  rendre  compte  de sa  gestion.  Quel
aveuglement !  Aussitôt,  ce  dernier  en  profite  pour  le  voler  une  dernière  fois  afin  de  se  ménager  la
bienveillance de ses débiteurs. Jésus incite ses disciples à se faire eux-aussi des amis avec l’argent trompeur
« afin que, le jour où il ne sera plus là, ces amis vous accueillent dans les demeures éternelles. ». Ces amis,
ce sont  les  pauvres  que nous aurons soulagés avec notre  argent.  Par  tous  nos gestes  de charité,  non
seulement nous soulageons la détresse matérielle des pauvres, mais nous faisons produire du bien à l’argent
trompeur. Et lorsque nous nous présenterons devant Dieu, tous ceux que nous aurons aidés viendront nous
accueillir et témoigner en notre faveur. Nous aurons été de bons gérants de tous les biens que nous aura
confiés le Seigneur.

Frères et sœurs, le Seigneur nous invite constamment à l’imiter, lui qui relève le faible, et retire le pauvre de la
cendre pour qu’il  siège parmi les princes de son peuple (Ps.112).  N’attendons pas pour en faire autant !
Soyons tels que le souhaite ardemment l’apôtre Paul : « Je voudrais, écrit-il à Timothée, qu’en tout lieu les
hommes prient en levant les mains vers le ciel, saintement, sans colère ni mauvaises intentions. » Soyons
tels, frères et sœurs, et l’Amour sera aimé pour la Vie éternelle ! 

                                                                                                                       Amen.


